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(54)  Palette  de  t ranspor t  

(57)  La  palette  (10)  de  transport  d'une  charge  (19) 
comprend  un  plancher  (11)  et  des  moyens  de  support 
du  plancher  comprenant  deux  patins  (12)  montés  amo- 
viblement  sous  le  plancher  et  des  vérins  (1  8)  permettant 
de  faire  varier  la  hauteur  du  plancher  par  rapport  au  sol, 
le  plancher  ayant  une  structure  capable  de  soutenir  le 
poids  de  la  charge  lorsqu'il  est  porté  par  les  vérins.  Des 
brides  (20)  en  équerre  fixent  la  charge  au  plancher.  La 
dépalettisation  consiste  à  enlever  les  patins  en  rehaus- 
sant  le  plancher,  puis  à  abaisser  le  plancher  et  à  déplacer 
la  charge  par  translation  horizontale.  L'invention  s'appli- 
que  plus  particulièrement  au  transport  d'objets  lourds, 
volumineux  et  fragiles,  tels  que  des  armoires  de  machi- 
nes  informatiques. 
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Description 

Domaine  technique. 

L'invention  se  rapporte  aux  palettes  de  transport  s 
plus  particulièrement  adaptées  au  transport  d'objets 
lourds,  volumineux  et  fragiles,  tels  que  par  exemple  des 
armoires  de  traitement  de  signaux  électriques  au  moyen 
de  circuits  intégrés.  L'invention  s'applique  particulière- 
ment  bien  aux  palettes  de  transport  d'armoires  de  ma-  10 
chines  informatiques.  Le  transport  comprend  ordinaire- 
ment  les  opérations  de  manutention,  de  transport  pro- 
prement  dit  et  de  stockage. 

L'art  antérieur.  15 

Une  palette  ordinaire  est  faite  d'un  plateau  de  char- 
gement  comprenant  deux  planchers  reliés  entre  eux  par 
des  entretoises  permettant  le  passage  des  fourches  des 
chariots  élévateurs  et  des  transpalettes.  L'invention  se  20 
rapporte  aux  palettes  non  réversibles  à  faible  surface 
d'appui,  destinées  aux  usages  spécifiques  précités. 
Dans  ces  conditions,  le  plancher  inférieur  forme  une  se- 
melle  et  constitue  avec  les  entretoises  les  moyens  de 
support  du  plancher  supérieur,  appelé  simplement  plan-  25 
cher.  Ainsi  le  plancher  et  ses  moyens  de  support  forment 
une  structure  fixe,  non  amovible,  et  capable  bien  sûr  de 
supporter  le  poids  de  l'armoire.  Quand  la  charge  doit  être 
immobilisée  sur  la  palette,  celle-ci  est  pourvue  de 
moyens  de  maintien  de  la  charge  formant  une  rehausse  30 
ou  un  entourage  de  la  palette.  Ces  moyens  de  maintien 
de  la  charge  sont  très  variés,  et  peuvent  être  très  sophis- 
tiqués  pour  des  usages  spécifiques. 

Les  armoires  d'ordinateur  exigent  des  conditions  de 
manutention  très  rigoureuses,  qui  mettront  bien  en  relief  35 
les  problèmes  résolus  par  l'invention.  D'abord,  ces  ar- 
moires  sont  très  coûteuses.  Elles  sont  faites  d'éléments 
électriques  et  électroniques  miniaturisés  pour  s'adapter 
à  la  très  forte  intégration  des  circuits  dans  un  matériau 
semi-conducteur  et  pour  offrir  les  trajets  les  plus  courts  40 
aux  signaux  électriques  de  très  haute  fréquence.  Ces 
composants  et  leur  assemblage  sont  donc  fragiles  et  ne 
supportent  pas  de  grands  chocs.  Ils  sont  aussi  très  sen- 
sibles  aux  conditions  ambiantes.  Par  exemple,  ils  doi- 
vent  être  maintenus  à  l'abri  de  la  poussière,  dans  une  45 
atmosphère  sèche  et  à  une  température  non  excessive. 
Les  armoires  sont  donc  emballées  dans  une  gaine  étan- 
che  en  matière  plastique  résistante,  qui  doit  être  bien 
protégée  pour  éviter  son  ouverture  lors  du  transport,  à 
cause  par  exemple  d'un  choc  latéral.  En  outre,  ces  ar-  so 
moires  sont  très  lourdes,  de  l'ordre  de  250  kg  pour  les 
moyens  systèmes  à  plus  de  500  kg  pour  les  très  grands 
systèmes  informatiques  multiprocesseurs.  La  mise  hors 
palette  (dépalettisation)  de  l'armoire  dans  son  lieu  de 
destination  pose  donc  beaucoup  de  problèmes.  L'armoi-  55 
re  est  mise  sur  roulettes  et  libérée  de  ses  moyens  de 
maintien  sur  la  palette.  Il  faut  l'intervention  de  plusieurs 
hommes,  avoir  une  bonne  maîtrise  des  déplacements 

de  l'armoire  sur  la  surface  très  limitée  du  plancher  de  la 
palette,  et  éviter  les  chocs  ou  le  renversement  lors  de  la 
descente  de  l'armoire.  Des  rails  sont  ordinairement  livrés 
avec  l'armoire  pour  servir  à  la  descente  de  l'armoire.  Ce- 
pendant,  compte  tenu  du  poids  de  l'armoire,  il  faut  que 
les  rails  soient  très  résistants  à  la  flexion  et  suffisamment 
longs  pour  offrir  une  pente  pas  trop  forte  risquant  de  dé- 
séquilibrer  l'armoire.  Les  rails  sont  donc  faits  en  acier 
épais  et  constituent  des  éléments  très  lourds  et  très  en- 
combrants  devant  accompagner  l'armoire.  Les  problè- 
mes  posés  par  le  transport  de  ces  armoires  sont  donc 
nombreux  et  très  contraignants.  De  plus,  bien  qu'elles 
soient  fragiles,  leurs  poids  et  leurs  volumes  nécessitent 
leur  transport  avec  de  gros  chariots  et  les  personnes 
chargées  de  la  manutention  du  gros  matériel,  telles  aussi 
que  les  machines-outils  et  les  machines  agricoles  beau- 
coup  plus  robustes,  sont  en  général  peu  soucieuses  des 
précautions  qui  devraient  être  normalement  prises  pour 
ce  genre  d'armoire. 

L'invention 

Un  des  buts  de  l'invention  est  de  protéger  l'armoire 
et  son  emballage  contre  les  chocs  possibles  lors  du 
transport.  Un  autre  but  est  de  faciliter  la  dépalettisation 
de  l'armoire,  en  évitant  l'emploi  de  rails.  Encore  un  autre 
but  est  de  satisfaire  l'un  et  l'autre  des  deux  buts  précé- 
dents  avec  des  moyens  simples,  peu  encombrants,  fa- 
ciles  d'emploi  et  peu  coûteux. 

L'invention  a  pour  objet  une  palette  de  transport 
d'une  charge,  comprenant  un  plancher  et  des  moyens 
de  support  du  plancher  comprenant  deux  patins,  carac- 
térisée  en  ce  que  les  deux  patins  sont  montés  amovible- 
ment  sous  le  plancher  et  les  moyens  de  support  du  plan- 
cher  comportent  des  vérins  permettant  de  faire  varier  la 
hauteur  du  plancher  par  rapport  au  sol,  et  le  plancher  a 
une  structure  capable  de  soutenir  le  poids  de  la  charge 
lorsqu'il  est  porté  par  les  vérins. 

L'invention  a  aussi  pour  objet  un  procédé  de  dépa- 
lettisation  d'une  charge  montée  sur  une  palette  faite  d'un 
plancher  reposant  sur  des  patins,  caractérisé  en  ce  qu'il 
consiste  à  dégager  les  patins  en  rehaussant  le  plancher, 
puis  à  abaisser  le  plancher  et  à  déplacer  la  charge  par 
translation  horizontale. 

L'exemple  de  palette  qui  va  être  décrit  en  référence 
aux  dessins  annexés  fait  ressortir  les  caractéristiques  et 
avantages  de  l'invention.  Dans  les  dessins: 

la  figure  1  est  une  vue  en  perspective  d'une  palette 
conforme  à  l'invention  pour  le  transport  d'une  armoi- 
re  d'ordinateur  représentée  schématiquement  par 
son  bâti  ; 

la  figure  2  est  une  vue  en  perspective  agrandie  d'un 
côté  de  la  palette  illustrant  en  détail  la  structure  des 
moyens  de  support  de  la  palette  et  des  moyens  de 
maintien  de  l'armoire  à  la  palette  ; 
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la  figure  3  est  une  vue  en  perspective  de  dessous 
de  la  palette  illustrant  la  structure  des  moyens  de 
support  de  la  palette  ; 

les  figures  4  et  5  sont  des  vues  en  perspective  des 
parties  basses  de  l'armoire  représentées  dans  les 
cercles  respectifs  de  la  figure  1  pour  illustrer  des  dé- 
tails  des  moyens  de  maintien  de  l'armoire  sur  la 
palette  ; 

la  figure  6  est  une  vue  en  perspective  d'une  bride  de 
maintien  de  l'armoire  ; 

la  figure  7  est  une  vue  de  côté  de  la  bride  représen- 
tée  sur  la  figure  6  ;  et 

la  figure  8  est  une  vue  en  perspective  de  dessous 
de  la  coiffe  portée  par  l'armoire. 

La  palette  10  représentée  sur  la  figure  1  comprend 
essentiellement  un  plancher  11  pourvu  de  moyens  de 
support  formés  de  deux  patins  latéraux  1  2  montés  amo- 
viblement  sous  le  plancher.  Leur  espacement  est  prévu 
pour  le  passage  des  fourches  des  chariots  élévateurs  et 
des  transpalettes.  En  référence  aux  figures  2  et  3,  cha- 
que  patin  1  2  est  fait  d'une  semelle  1  3  reposant  sur  le  sol 
et  d'entretoises  constituant  des  moyens  d'absorption  de 
chocs  14  et  constitués  dans  ce  cas  de  deux  blocs  de 
mousse  de  polyéthylène  fixés  entre  la  semelle  13  et  le 
plancher  1  1  .  Les  blocs  de  mousse  1  4  dans  l'exemple  il- 
lustré  sont  collés  dans  les  parties  d'extrémité  du  patin  et 
ont  sensiblement  la  même  largeur  que  le  patin  et  une 
même  hauteur  pour  maintenir  le  plateau  horizontal. 
Dans  l'exemple  illustré,  les  blocs  de  mousse  14  de  cha- 
que  patin  sont  insérés  entre  la  semelle  13  et  deux  plan- 
chettes  supérieures  respectives  1  5  pourvues  de  moyens 
de  fixation  amovibles  au  plancher  11,  par  vissage  par 
exemple.  Dans  le  cas  présent,  le  vissage  est  fait  par  des 
écrous  à  frapper  dans  les  planchettes  15  au  niveau  des 
blocs  de  mousse  14  et  en  correspondance  avec  des 
trous  percés  dans  le  plancher  pour  le  passage  de  vis  1  6. 
Les  blocs  de  mousse  14  absorbent  ainsi  bien  les  chocs 
à  composante  verticale.  Afin  qu'ils  absorbent  bien  aussi 
les  chocs  à  composantes  horizontales,  une  planche  la- 
térale  17  est  fixée  à  la  semelle  13  et/ou  aux  blocs  de 
mousse  1  4,  à  l'extérieur  ou  à  l'intérieur,  ici  clouée  à  l'ex- 
térieur  du  patin  et  collée  aux  blocs  de  mousse.  Elle  se 
prolonge  aussi  au-delà  de  la  longueur  du  plancher,  à 
l'avant  et  à  l'arrière  pour  une  meilleure  absorption  des 
chocs  longitudinaux. 

Les  moyens  de  support  du  plancher  comprennent 
aussi  des  vérins  18  permettant  de  faire  varier  la  hauteur 
du  plancher  par  rapport  au  sol  dans  les  conditions  qui 
seront  décrites  ultérieurement.  Les  vérins  18  illustrés 
sont  disposés  dans  les  quatre  coins  du  plancher  et  sont 
faits  chacun  d'une  grosse  vis  tournant  dans  des  écrous 
à  frapper  dans  le  plancher  1  1  et  pourvue  éventuellement 
à  son  extrémité  basse  d'un  pied.  Comme  illustré  dans 

les  figures  2  et  3,  les  vérins  18  sont  en  position  haute  et 
ne  supportent  pas  le  plancher  lorsque  celui-ci  repose 
normalement  sur  ses  deux  patins  afin  que  ces  patins  pro- 
duisent  pleinement  leur  effet. 

s  Le  plancher  11  est  pourvu  de  moyens  de  maintien 
d'une  armoire  19  représentée  schématiquement  sur  la 
figure  1  par  son  bâti  fermé  par  deux  panneaux  latéraux 
seulement.  Les  figures  2,  4  et  5  illustrent  des  détails  des 
moyens  de  maintien  de  l'armoire.  Ces  moyens  sont  for- 

10  més  de  deux  brides  20  fixées  amoviblement  au  plancher 
1  1  .  Les  figures  6  et  7  illustrent  un  exemple  de  réalisation 
d'une  bride  20.  Chaque  bride  20  a  la  forme  générale  de 
deux  ailes  20a,  20b  en  équerre.  L'aile  20a  est  fixée  amo- 
viblement  contre  le  plancher  11,  par  exemple  par  deux 

15  vis  21  tournant  dans  des  écrous  à  frapper  dans  le  plan- 
cher.  Elle  se  termine  par  un  rebord  de  manoeuvre  22. 
L'aile  20b  se  prolonge  par  deux  ailerons  latéraux  23  et 
d'un  aileron  intermédiaire  24  rabattu  parallèlement  vers 
l'aile  20a.  En  référence  aux  figures  4  et  5,  le  tube  hori- 

20  zontal  1  9a  constituant  un  élément  de  la  partie  basse  du 
bâti  de  l'armoire  est  destiné  à  reposer  sur  l'aileron  inter- 
médiaire  24.  Dans  l'exemple  illustré,  les  ailerons  inter- 
médiaires  24  des  deux  brides  20  peuvent  supporter  le 
poids  de  l'armoire.  Dans  l'exemple  illustré  dans  les  figu- 

25  res  4  et  5,  l'armoire  1  9  porte  des  roulettes  dont  la  hauteur 
est  inférieure  à  la  hauteur  des  ailerons  intermédiaires  24 
par  rapport  au  plancher  11.  Cependant,  comme  illustré 
dans  la  figure  5,  l'armoire  repose  aussi  sur  le  plancher 
par  l'intermédiaire  de  vérins  25  posés  seulement  pour 

30  augmenter  l'aire  d'assise  de  l'armoire  sur  le  plancher  et 
assurer  à  l'armoire  une  meilleure  stabilité  en  cas  de 
choc.  Pour  renforcer  cet  effet,  les  pieds  des  vérins  25 
reposent  de  préférence  dans  des  excavations  26  du 
plancher.  Les  vérins  25  ont  aussi  un  autre  rôle  qui  sera 

35  décrit  ultérieurement.  Les  ailerons  latéraux  23  servent  à 
la  fixation  en  rotation  et  en  translation  transversale  de 
l'armoire  1  9  et  portent  deux  tétons  respectifs  27  s'enga- 
geant  dans  deux  trous  correspondants  ménagés  dans 
le  tube  19a  pour  assurer  la  fixation  en  rotation  et  en 

40  translation  longitudinale  de  l'armoire.  Ainsi,  les  brides  il- 
lustrées  ont  un  rôle  triple  :  elles  supportent  tout  le  poids 
de  l'armoire,  elles  fixent  l'armoire  en  rotation  et  en  trans- 
lation  et,  en  cas  de  choc  latéral,  elles  absorbent  l'énergie 
du  choc  en  se  déformant  au  niveau  des  ailerons  24  et 

45  de  leurs  ailes  20b.  Cependant,  il  est  clair  que,  d'une  ma- 
nière  générale,  leur  rôle  peut  se  limiter  essentiellement 
à  la  fixation  de  l'armoire.  En  d'autres  termes,  l'armoire 
pourrait  être  portée  entièrement  ou  partiellement  par  ses 
roulettes  ou  d'autres  éléments. 

50  La  dépalettisation  de  l'armoire  1  9  se  fait  de  la  façon 
suivante.  On  manoeuvre  les  vérins  1  8  de  façon  à  soule- 
ver  légèrement  les  patins  1  2  du  sol.  Le  poids  de  l'armoire 
repose  alors  entièrement  sur  le  plancher  1  1  posé  sur  ses 
vérins  18.  Le  plancher  a  donc  une  structure  très  résis- 

55  tante,  formée  par  exemple  par  une  plaque  de  bois  épais- 
se.  On  enlève  alors  les  patins  12  en  dévissant  les  vis  16. 
Puis  on  manoeuvre  les  vérins  18  pour  abaisser  le  plan- 
cher  et  le  poser  au  sol.  On  manoeuvre  alors  les  vérins 
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25  de  l'armoire  pour  la  lever  légèrement  et  libérer  les 
ailerons  24  des  brides  20  du  poids  de  l'armoire.  On  peut 
ainsi  enlever  les  brides  20  par  dévissage  des  vis  21  fixant 
l'aile  20a  au  plancher  1  1  et  par  pivotement  des  brides  au 
moyen  des  rebords  de  manoeuvre  22  de  façon  à  libérer 
les  tétons  27  du  bâti  de  l'armoire.  Il  suffit  alors  d'abaisser 
l'armoire  au  moyen  des  vérins  25  pour  poser  ses  roulet- 
tes  sur  le  plancher.  On  la  fait  rouler  jusqu'au  bord  du 
plancher.  L'épaisseur  du  plancher,  bien  que  relativement 
grande,  de  l'ordre  de  30  mm  par  exemple,  peut  être  ac- 
ceptable  pour  la  descente  de  l'armoire  si  le  choc  subi  par 
cette  dénivellation  entre  dans  les  marges  de  tolérance 
prescrites.  Sinon,  on  peut  amincir  les  bords  du  plancher 
en  leur  donnant  une  forme  de  biseau,  ou  disposer  de 
rails  de  guidage  qui  auront  l'avantage  d'être  simplement 
des  coins  de  bois  de  faibles  dimensions  pour  compenser 
une  dénivellation  de  l'ordre  de  5  cm  au  plus  et  de  pouvoir 
reposer  entièrement  sur  le  sol.  Ce  procédé  de  dépalet- 
tisation  est  donc  très  simple  et  peut  être  effectué  facile- 
ment  par  une  seule  personne.  Comme  autres  avanta- 
ges,  on  procède  au  débridage  de  l'armoire  lorsque  le 
plancher  11  repose  sur  le  sol  et  sans  toucher  à  l'esthé- 
tique  (garde  au  sol  de  l'ordre  de  35  mm)  ni  à  sa  gaine  de 
protection.  Il  n'existe  aucune  sollicitation  des  carters  es- 
thétiques.  De  plus,  les  moyens  de  support  du  plancher 
et  les  moyens  de  maintien  sont  très  simples,  peu  coûteux 
et  très  efficaces. 

Les  moyens  de  maintien  de  l'armoire  comprennent 
aussi  une  coiffe  28  fixée  sur  le  haut  (toit)  de  l'armoire  et 
représentée  en  perspective  de  dessous  dans  la  figure  8. 
Dans  l'exemple  illustré  dans  la  figure  1  ,  le  capot  de  l'ar- 
moire  est  enlevé  pour  découvrir  le  bâti.  Le  capot  est  nor- 
malement  placé  à  côté  de  l'armoire,  de  façon  non  illus- 
trée  dans  les  dessins.  Le  toit  de  l'armoire  porte  dans  ses 
coins  quatre  gros  écrous  respectifs  29  pour  le  vissage 
d'anneaux  de  levage  de  l'armoire  au  moyen  d'un  pont  ou 
d'une  grue.  Les  écrous  29  servent  à  la  fixation  de  deux 
planches  30  parallèles,  de  préférence  perpendiculaire- 
ment  aux  patins  1  2,  et  dépassant  de  chaque  côté  de  l'ar- 
moire  d'une  longueur  donnée.  Les  planches  30  servent 
de  support  à  la  coiffe  28.  La  coiffe  est  ordinairement  faite 
en  carton  ou  en  une  matière  analogue.  Elle  est  rabattue 
sur  des  côtés  de  l'armoire  par  l'intermédiaire  de  blocs 
d'absorption  de  chocs  31  ayant  une  épaisseur  corres- 
pondant  sensiblement  à  la  longueur  donnée  de  dépas- 
sement  des  planches  30.  Cette  longueur  donne  aux 
blocs  une  épaisseur  suffisante  pour  la  bonne  absorption 
des  chocs.  Des  blocs  de  mousse  32  sont  aussi  prévus 
aux  quatre  coins  intérieurs  de  façon  à  compenser  les  lon- 
gueurs  possibles  des  armoires  et  ne  disposer  que  d'une 
seule  coiffe  pour  des  armoires  de  longueurs  différentes. 
La  coiffe  28  comporte  aussi  des  blocs  de  mousse  exté- 
rieurs  latéraux  de  faible  épaisseur  33,  prévus  pour  ren- 
forcer  l'absorption  des  chocs,  notamment  au  cas  de  choc 
transversal. 

D'une  manière  générale,  l'invention  a  donc  pour  ob- 
jet  une  palette  1  0  de  transport  d'une  charge  1  9,  compre- 
nant  un  plancher  11  et  des  moyens  de  support  du  plan- 

cher  comprenant  deux  patins  12  montés  amoviblement 
sous  le  plancher  et  des  vérins  1  8  permettant  de  faire  va- 
rier  la  hauteur  du  plancher  par  rapport  au  sol,  le  plancher 
ayant  une  structure  capable  de  soutenir  le  poids  de  la 

s  charge  lorsqu'il  est  porté  par  les  vérins. 
La  description  qui  précède  laisse  suggérer  à  l'hom- 

me  du  métier  de  nombreuses  variantes.  Il  est  clair  que 
la  palette  peut  avoir  plusieurs  patins  et  que  le  plancher 
peut  être  fait  d'une  matière  autre  que  le  bois.  De  préfé- 

10  rence,  chaque  patin  comprend  une  semelle  reposant  sur 
le  sol  et  des  moyens  d'absorption  de  chocs,  tels  qu'un 
bloc  de  mousse  14,  servant  d'entretoise  entre  le  plan- 
cher  et  la  semelle  du  patin.  Le  patin  peut  n'avoir  qu'une 
seule  entretoise  disposée  sur  une  majeure  partie  de  la 

15  semelle  ou,  comme  illustré,  plusieurs  entretoises  en 
mousse,  sous  forme  de  dés  par  exemple,  pouvant  être 
séparés  pour  constituer  une  autre  entrée  pour  les  four- 
ches  d'engins  de  transport.  D'autres  matériaux  ou  struc- 
tures  peuvent  servir  de  moyens  d'absorption  des  chocs. 

20  On  a  vu  aussi  dans  l'exemple  illustré  que  le  bloc  de 
mousse  est  fixé  entre  la  semelle  1  3  du  patin  et  une  plan- 
chette  15  pourvue  de  moyens  de  fixation  amovible  16  au 
plancher  de  la  palette,  par  vissage  par  exemple.  Cette 
option  a  l'avantage  d'être  simple  et  peu  coûteuse.  Com- 

25  me  autre  option  avantageuse,  les  moyens  d'absorption 
de  chocs  comportent  une  planche  latérale  17  fixée  au 
bloc  de  mousse  et/ou  à  la  semelle  du  patin  et  servant  à 
l'absorption  des  chocs  horizontaux.  Cette  planche  ab- 
sorbe  ainsi  plus  les  chocs  transversaux  que  longitudi- 

30  naux.  Selon  un  perfectionnement,  la  planche  latérale  ex- 
térieure  se  prolonge  au  delà  du  plancher  pour  une 
meilleure  absorption  des  chocs  longitudinaux. 

On  a  vu  aussi  qu'il  existe  de  nombreux  modes  de 
réalisation  des  moyens  de  maintien  de  la  charge  sur  la 

35  palette.  Selon  une  autre  caractéristique  de  l'invention, 
pouvant  être  indépendante  de  la  précédente  mais  se 
complétant  avantageusement  pour  la  résolution  du  pro- 
blème  résolu  par  l'invention,  les  moyens  de  maintien  de 
la  charge  comprennent  deux  brides  20  fixées  amovible- 

40  ment  au  plancher  et  à  la  charge.  Selon  l'exemple  décrit, 
chaque  bride  a  une  forme  générale  de  deux  ailes  en 
équerre,  dont  une  première  aile  20a  fixée  amoviblement 
contre  le  plancher,  par  exemple  par  vissage,  et  une  se- 
conde  aile  20b  pourvue  d'un  aileron  24  parallèle  à  la  pre- 

45  mière  aile.  Plusieurs  modes  de  réalisation  sont  connus 
pour  le  maintien  de  l'armoire  en  translation  et  en  rotation. 
Selon  une  option  choisie,  la  seconde  aile  20b  est  pour- 
vue  de  moyens  de  maintien  de  la  charge,  tels  que  les 
tétons  27  s'engageant  dans  des  trous  correspondants 

50  de  l'armoire  dans  l'exemple  illustré,  sachant  que  d'autres 
formes  de  mises  en  oeuvre  peuvent  être  mieux  adaptées 
aux  charges  utilisées.  Selon  une  autre  option  choisie,  la 
seconde  aile  20b  se  prolonge  par  deux  ailerons  23  pour 
maintenir  la  charge  en  translation  et  en  rotation.  Dans  le 

55  cas  où  la  charge  est  pourvue  de  vérins,  les  moyens  de 
maintien  selon  une  autre  option  comprennent  des 
moyens  de  maintien  des  pieds  des  vérins  25  sur  le  plan- 
cher,  tels  que  des  excavations  26  dans  le  plancher.  Les 

4 
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effets  de  toutes  ces  options  se  cumulent  dans  l'exemple 
illustré,  de  façon  à  obtenir  une  très  grande  efficacité  des 
moyens  de  maintien  tout  en  bénéficiant  d'une  grande 
simplicité  et  d'un  faible  coût  de  fabrication. 

Le  procédé  de  dépalettisation  ressort  aussi  de  la 
description  précédente.  Il  consiste  essentiellement  à 
abaisser  le  plancher  et  à  déplacer  la  charge  par  transla- 
tion  horizontale.  Il  est  clair  que  la  palette  conforme  à  l'in- 
vention  ne  s'applique  que  dans  les  cas  où  la  charge  ne 
peut  pas  être  levée  et  ne  peut  être  déplacée  que  par 
translation  horizontale.  Pour  abaisser  le  plancher, 
l'exemple  illustré  se  sert  de  vérins  pour  enlever  les  pa- 
tins,  supporter  le  plancher  au  lieu  des  patins,  et  abaisser 
le  plancher.  Selon  une  variante  possible,  chaque  patin 
pourrait  être  escamoté  par  débridage  et  pivotement 
autour  d'un  bord  du  plancher  au  moyen  d'une  charnière, 
par  exemple.  L'amovibilité  des  patins  inclut  aussi,  ce 
cas,  qui  a  pour  but  de  dégager  les  patins  pour  l'abaisse- 
ment  du  plancher.  L'abaissement  peut  être  fait  jusqu'à 
ce  que  le  plancher  repose  sur  le  sol,  comme  illustré,  ou 
à  un  niveau  suffisant  pour  que  le  déplacement  de  la  char- 
ge  hors  de  la  palette  soit  convenablement  supporté  par 
la  charge,  c'est-à-dire  sans  subir  de  chocs  préjudiciables 
ou  supérieurs  à  une  valeur  donnée.  Le  déplacement  de 
la  charge  peut  être  fait  par  roulement,  comme  illustré,  ou 
par  glissement.  Le  procédé  illustré  de  dépalettisation 
d'une  charge  montée  sur  une  palette  faite  d'un  plancher 
reposant  sur  des  patins  consiste  donc  à  dégager  les  pa- 
tins  en  rehaussant  le  plancher,  puis  à  abaisser  le  plan- 
cher  et  à  déplacer  la  charge  par  translation  horizontale. 
Dans  le  cas  où  la  charge  est  fixée  à  la  palette  au  moyen 
des  brides  20,  on  a  vu  que  ces  brides  sont  enlevées 
avant  d'abaisser  le  plancher.  Cependant,  selon  les 
moyens  de  maintien  utilisés,  l'abaissement  du  plancher 
peut  être  indépendant  du  débridage  ou  de  l'enlèvement 
de  ces  moyens. 

Revendications 

1  .  Palette  (1  0)  de  transport  d'une  charge  (1  9),  compre- 
nant  un  plancher  (1  1  )  et  des  moyens  de  support  du 
plancher  comprenant  deux  patins  (12),  caractérisée 
en  ce  que  les  deux  patins  sont  montés  amovible- 
ment  sous  le  plancher  et  les  moyens  de  support  du 
plancher  comportent  des  vérins  (18)  permettant  de 
faire  varier  la  hauteur  du  plancher  par  rapport  au  sol, 
et  le  plancher  a  une  structure  capable  de  soutenir  le 
poids  de  la  charge  lorsqu'il  est  porté  par  les  vérins. 

2.  Palette  selon  la  revendication  1  ,  caractérisée  en  ce 
que  chaque  patin  comprend  une  semelle  reposant 
sur  le  sol  et  des  moyens  d'absorption  de  chocs,  tels 
qu'un  bloc  de  mousse  (14),  servant  d'entretoise 
entre  le  plancher  et  la  semelle  du  patin. 

3.  Palette  selon  la  revendication  2,  caractérisée  en  ce 
que  le  bloc  de  mousse  est  fixé  entre  la  semelle  (1  3) 

du  patin  et  une  planchette  (15)  pourvue  de  moyens 
de  fixation  amovible  (16)  au  plancher  de  la  palette, 
par  vissage  par  exemple. 

s  4.  Palette  selon  la  revendication  2  ou  3,  caractérisée 
en  ce  que  les  moyens  d'absorption  de  chocs  com- 
portent  une  planche  latérale  (17)  fixée  au  bloc  de 
mousse  et/ou  à  la  semelle  du  patin  et  servant  à 
l'absorption  des  chocs  horizontaux. 

10 
5.  Palette  selon  l'une  des  revendications  1  à  4,  carac- 

térisée  en  ce  qu'elle  est  pourvue  de  moyens  de 
maintien  de  la  charge  comprenant  deux  brides  (20) 
fixées  amoviblement  au  plancher  et  à  la  charge. 

15 
6.  Palette  selon  la  revendication  5,  caractérisée  en  ce 

que  chaque  bride  a  une  forme  générale  de  deux 
ailes  en  équerre  (20a,  20b),  dont  une  première  aile 
(20a)  fixée  amoviblement  contre  le  plancher,  par 

20  exemple  par  vissage,  et  une  seconde  aile  (20b) 
pourvue  d'un  aileron  (24)  parallèle  à  la  première  aile. 

7.  Palette  selon  la  revendication  6,  caractérisée  en  ce 
que  la  seconde  aile  (20b)  est  pourvue  de  moyens 

25  de  maintien  de  la  charge,  tels  que  des  tétons  (27) 
s'engageant  dans  des  trous  correspondants  de  la 
charge. 

8.  Palette  selon  l'une  des  revendications  5  à  7,  carac- 
30  térisée  en  ce  que  la  seconde  aile  (20b)  se  prolonge 

par  deux  ailerons  (23)  pour  maintenir  la  charge  en 
translation  et  en  rotation. 

9.  Palette  selon  l'une  des  revendications  5  à  8,  carac- 
35  térisée  en  ce  que  la  charge  étant  pourvue  de  vérins, 

les  moyens  de  maintien  comprennent  des  moyens 
de  maintien  des  pieds  des  vérins  de  la  charge  sur 
le  plancher,  tels  que  des  excavations  (26)  dans  le 
plancher. 

40 
1  0.  Procédé  de  dépalettisation  d'une  charge  montée  sur 

une  palette  faite  d'un  plancher  reposant  sur  des 
patins,  caractérisé  en  ce  qu'il  consiste  à  dégager  les 
patins  en  rehaussant  le  plancher,  puis  à  abaisser  le 

45  plancher  et  à  déplacer  la  charge  par  translation  hori- 
zontale. 
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